
 

 

À UNE AMIE DE MARLÈNE 

 

Si tu savais l’amie, comme j’aime Marlène, 

Marlène l’Ange bleu, dont le chant de sirène 

Vient chavirer le cœur d’un très vieux professeur 

Qui découvre l’amour. Et le vieux coq en meurt. 

 

Tu ignores l’amie que je l’aime Marlène, 

La Lili des casernes, dont la radio emmène 

La voix vers des soldats beaux et d’amour privés. 

Demain dans la tranchée, plus d’un sera tué. 

 

Marlène, c’est la femme aimée de tous les hommes 

Bien plus qu’égalité, elle crie : « Fraternité ! » 

Et dispense l’amour comme le Fils de l’Homme. 

 

Les ors des ministères ne la font pas rêver, 

Elle ne sert pas auprès du Président des riches 

Car ma Marlène à moi, c’est Marlène Dietrich 
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